: na«res qui VOUb out causc tant da douces emouon

SLPTEMb RE 18 18

mx:, qu: «depuxs cmq heures représentent Aes d:ﬁ't:rens pe" on- .
*j‘T\Ton, n "

reprst le pocle je ne puis; croxre quec on produxae E ce pomt l‘xllu«

sxon.,, On n’imite. pas. ainsi les dxvers accens, le mouvemcnt la

gaieté flancb(, du peunle.———Rnen pourtant n e=t plus vrax, cber'.‘ ‘f
confrere, lui dlt le _)oyeu\ acwdemxcxen qui avont remph le role‘
du. commxssxonnanc de vins. . Ciest moi qui vous logeoxs rue' |
des M a/mou:ets, & la ¥ emme sans T éte. —Vous devez. reconnot-
tre Paul, dit le premier comique du Théatre Trancoxs Paul, chefv-'
de_service, & qui-vous avez remis. un. écu; de six: francs, qu’il vous

'demandc la: permnssnon de conscrvcr toute sa. vne.f—\Tous commes

les coumers .de-change qui. (Ltoxent sibien la hausse, dlsent pla-
sxc,ura arhstes celcbre —Et- nous, aJoutuent leurb Cpou::es, les
cotiméres de . l’xle Louvler= —-—C’est m01 qux vous. ai chanté Ie‘

'.canthue Saznt Jacques, d:t celu: qu’e on curnomme en. France le
~moderne. Orphee.—-—Et c est moj,. continua P’un de; noa premlers:"j
: pemtrcs, qui’ far:o:a le. gargon’ llmonadler, et qux vous ai, proposc* :
-celte:créme a- la; Jacque:-Dehlle.———C’eet nous qux dlsputxons avec

1ant de chaleur sur vOS . ouvrages, sécrlent en lu1 serr:mt les
mains, plusxeurs membres de. l’Acadexe fmn(‘oxse.-f—-Enﬁn clest
mox, dit:la dame de ia. manson, quI représentoxs madame ch-; k

. neveu: VOUS-avouerez qu il m’éloit impossible de recevoir;le
‘montant de la carte, et que j'avois bien raison de- vous. dlre qucf'

« honneur de vous recevoir chez moi, seroit mon unique salaxrc. %
Dieux! s'écria Delille, se laissant’ aller dans leurs bras, comme'x* .
exprimer ce que J epxouve "....Quox, tant de monde pour amuser
-un -pauvre vxelllard l.....Ce n’est qu’en France que Pon peut' .
inventer une scéme aussi dehc;euse ; cen’ "est que. dana sa . pame

qu ’on peut recevoir:de si touchans- hommages. . .. .. Mes amis -

.+ .. mes confréres, hommes aimables, artistes célubre= qui m’en-

- tourez ... .et vous femmes charmantes. que je sens prés de. mox, |
_que je crois voir encore, puissiez-vous tous’ partager mon xvresee' ,

Ah, quand je nie serai plus, vous aurez le droit de: vous du'e.

“ Nous avons p‘rOlO’nﬂ'L la carricre du poc te- avcuglc ce fut parm?' :

“nous quc DEllUC paasa le plus beau jOl(’I‘ desa vie.” ..
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B &utcur d’un ouv rao-c mutul«, Les encoumwmzens d~c .a ]el(ﬂ-f.i;'[.‘ ; doqﬁ E
nous uy ons c:{trmt ccttc charm ante anecdot |




